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~~ _ , ,1 ·:1 Ul.fll:S ■i~RTRIEI ;E. S:OlitPl:RÈ. ,~ ~era-oot: d!!;Je·~, ! - &m·ed.l 'matlî:i. 7 màl'$, un cerr,;;lt.i:nombre de sénà;. ,r ~ dt!tielo/lPémènl !fè.,tdme tilvunre dttnf•ü ebJtit ptria-1 
• }à lingue. et ~ Bou- 25février;M. Pac_ory,forgeron, rue ~ecour;be, recevait • t,eurs_ ei de. députés trançai.s -seront revus t). -Bruxe;Ues ,sable de i'hbmme: il_: } 41 

~gitfie•fl oµnk~rque. dans la soirée, à sQn atelier, fa visite d'un jeune • par das membres du Parlement béll{(l. , ' Telle •est la' thèse. 
é'.ÎOùessant. Er-Hat- bommo-.qni le fray"pàit avec un couteau et nrenait Ce voyage, organisé par 'la • l,tgue pour la. teprés.en- Nous ,ne sui.vrons pas M.-Wallace.dans .la ·sërlo 

' 
0 '-Üae St:int,.Mathieu, la · lt 1 , •,_ D • 1 , • 0 he, 0 h,Lit l~a,,rn, • talion pcoportionnelle P, a pour but l'èt\lde de cette -w . . '11 ensu e a•1Ulw. epms or , on re... ..., " - , • -d'inductions qui .lui permet d'.v arriver, mais en 

··il 15il"lln_,~ti '.; dgltée ~ ~ ,e • saur., On Je corl'nait 'aujourd'hui : C'est Je ,ropre :fils @esüon. • , . ·, -. 
.. "11l .. ~ de M. Pacort. Ce jetme homme, élève à !'Ecolo "'des ·une salle de vote Sera installée e_t on pl'Ocèdel'a'à voici le résumé. • 

Ier-'tWi~uleus à Marseill~, Croi~• mécan'kieù.s de la mal'ine, à Lori-0;ni, était J);arti de uni éleelioq, (J._e_ manière que ton pUisse se ,rendre ll n'est pas probable que le nombre des étoiles 
·.pe éar-n~l:Ua_~t., Al,.t.a~.f.J!T~~a~grfi1~~~1'es; èetlè ville la veille du crime. ArriVé s. P'aris, 11' , compte du mécantsm:e, très s\rilple, tto·ia représenta- s·otflnftnl. En eft'ot, à mesure qu'aû-gmente la pulB· 

6,1;:.~ :;...r· , quitta son m,iforme et i-cvét.it des habits civils. tion proportionnelle et du mode de votation·belge. . sanèe dos.télescopes lei;} plu~. rêcent§,l~ no.ml>re des 
E'111fl,lllft APf'tlQUE.E -fit 1008. - l.e Hhi. Aîhsi ir.ansformê,'H alla rendre visite, cité Thuré, 'LBS membres du Parlement français qui voudraient étoil_es qu'ils révèlent _n·augm1:nte 11,..~o dans une 

[tintêl.•na.tfonal de-chimie aroliquéo_ ti. Ill fafnille Besson-, .-qui cst cn relation avec la faire partlo de cotte excursion sont priés de vouloir 'propoi•tlon d~ moins eh moins. con_1:11dérable. Les 
efül'lAÎÛ 2 aù 8 juin. Un conu(é fran~. sienne. PUiS il so rondit Chez· son père, qu'il tenta bien en informer avant mercredi ~1· Emil!!. ~acquart, espacesrelativemont vides du <Jiel ne sont pas plus 

gan\!&Utlrée dë p;;i.tronage, dont le pN!si• d'aSS'assinèr. Son coûp manqué, 1l retourna cité secrétaire général ùe la h\guo pour la représontaùon peuplê, qUo no le fais. aient préssciltir les télt!scope:;(.1 'lionneu, el Je président sont MM. Btirtlie\of Thuré. li était bftlolant et Couvert do sueur, Mme propqrUonnelle, ü 1 r-he Cavallotti, Parls (~8•). • . .,_ 
oissa1_1

1 
dè.:l;rtstitut, et Jo secrétairn M.,F. Du- Bosson lui dem11ndà la caust'. àe cet état.'11 réponilit , dé P1Hssa:nc~ mhyènflè. Lâ tihotograp_hlé des ~stres 1 

-ponl, a. ~œ ebhetitué 'à Pari!:!, ,Co comité s'occupe '·alors' J:J.u'il avait~trouvé son père aux prises, dans _: M. GeOrgeà l:.afenêstt'e, membre de l'lnstitûi, ·re• permet d'arriver aux. mèmos tonclus10ns. Enfin les 
a•orga.Dtaê1' les partl.cipa\iol1s des adhér.ents et,da sa.forge, avec dés ilidlvidus et qu'à tette ·vue, il Prendre sôn cours èette semaine: au Collège de France; lois do 1a lnmièro 1 l'appliGaûon qu'en a faite M. S. 
cilmbiher ~ur \•oyagC, à prix rM~1t; iie Firls à B~r- s'était etl'fui. Quelques heures après, lo jeunO.Patnry it' étudiera, les \nardiil et Jeudis1 à dix' heures' un quar't, Newcomb, permettent aussi do conclure ,que ,le 

Hn, sous la t:o!'J.duîto do M: Mois_s.an. Uri.a cent:nne rentrâità Lorient.in a été transféré hierà ·PaHs. b'a-' l' ... Ar~ 'dos Pays-Bas au moyen âge dans ses rapports nombre dos soleils n'est pas iI.1fini. 
~d'tidhôsions soh~ d'éjà acquîses, • ' près !'.enquête< ouvertB sur cette• tentafrvo do meut- • 11.véb lè'!i arts kançals, iformaniqut, 'èt itall.ên •1 à I t}r,, dans ~ce monde stellair. e limité, nous e.vohs 

• Le prem).er Gol)grès international de chlt9i~ s'est tre, le vol est Je mobi\o·du"crime. D'autre p~rt, quel- l'école du tou\'re, los'-samcdis, a \iiX·hèures et deniio, 
tenu à Bruxelles, en 1894,.lo deUiXtôme à Pari~, en que c'xtràordiuairo que c~la puisse paraître, lojeune. rt la Peinture à Rome au commenccni~nt du 'Se1füên1;e maintenant ,un [f!.Oyen !le '1favofr quels sont n1o, 
1806, ,lo troisième_ à v1enne, on 1~98: cit le quaJr1ème malfaitr.ur avait calculé qu',cn tu?ht. sonl!èl'ci il _dew sièclt. ~ plus praches voislns sans attendre, pour toutes es 
-4 Paris, ~n jutl!et 1000, ,pendant le t:ours tlo l Exp~-: 1 ven8.it fils 'de vciu,·e et ~chn))pait amsl aux obhg-a- _ Le dOcteur-Delbet, député, feh:i. urle 'éobl4!ronce, le i étoiles, jû'on ait dècouvert- leur distance. Sachons, 

''AVfs r,f C01'w1MUNICAlïONS . ., 

Assurances sur la Vie 
n, n1e·st aucune situatioll où la moÎ-t di.un .chef de 

famille n'amène avec elle un· besoin de fonds immé­
diat. Un contrat d'assurance VIE ENTIERE, qui a 
pour effet de créer un capital payable au lendemaiii 
du décès de l'assûré,. cst1 en pareil cas,, unç pré­
cieuse ressource. l;a prtmo ,annuelle de cette na­
ture d'assurance est, d'a!l!eurs, peu élevée.-Elle est, 
pour un capital dG 10,000 fr1, à 30 nns de Z40. fr.; 
à 40 ans de 328 fr,• à 50 ans de 4.64 fr. f , . . 

La Compagnie d•.A.ssurances Générales sur la 
vie, fondée en 18HJ, la plus ~nclenno et la· plus 
importante des Compagries similaires du continent 
européen (Fonds de garantie enlitreinent rêalisé: 
'785 millio·~s), envoie gratuitement l!;is Notices et 
Tarifs de se,s opération·s à toute personne qui en fait 
la demande ,oit au siège social, à· Pm'ls,, 87, rue· 
Richelieu, soit à l'un do sas représentants dans les 
dCpartem.ents. • 1 

- sition umvet-sellc. C'est a1.ors qua Berlin fu't ch01s1 tions du service militaire. Les blessures do la v1c- mardi 3_mars, ·à huit heures etdenile du soir, li la COQ· 1 c~.effti't, qu'elles ne ·sont pas fixes, mais qu'un 
cornmo lieu· ile la:;prochaino ·r~union et Y,)lé,(l!t e!'!,le I timo ne sont pas mortelles. :· s J t" .gra.nd·nombre, probablement toutes,' sont animéts T. ~ -rl-1 A' T R., ES 
î:tiffiité d'organisatibn pour Je cinqnièmo Con grés. • pération !les 'idéeS,Jt57, :tauboutgSaint-Antoins. u e • d'un « mouVP-ment propre"· Elles « dérivi!nt >1 'iso- ..c;J..,..c.i ..=.. ' 
,-.., Cctto réunion scientifiquo sera certainement intéw ' L'tUT SANltAIRE A ROUEN.-On nous écrit do Rouen: 0 La ConStituante ei la prem'iêr-e'_applîcation de la doc- lémont ou par groupes. Ce moùvement propre a été - ' " 

···~,,a·nte,"ar~Ue donnera Hou à·d. e nombreuses con- Le docteur Chantemesse inspecteur générnl àd- 'trine démocratique.• k,· M Co 1·n "'u' est de nouvea'n· à c,·n·stanti •• • \ i ·- 1'.0esuré-nour beaucoup 1i'tmtre -e.Ues. D'autre p-arj;, - • que 1 ..,. ,a -
férenœs, visites do le.boratoires,et-d'usine·s s~cia!es. /·oint au service snnitaire, dé ~ué par le ministre do _ ·Nous avOJlS encore reçu, pour 16 comité de secours t' ' • l 

. _, 1 , 'in'térieur pour rechercher les causes de l'épidémie.r fa distance des étoil~s est iextiêmement .di~cile à nope. d' • al 1, • d à Pé 
LES .u''u's D'EAU L 
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. 

8 
t·nl"ool,·nuo L·a • d aux marins ·bretons, de: Anonyme 10 fr., Mlle·Tritsèh, d'te,mm· "'· Pou,tant o• a •••·""m· ê -ain"·nant 

I 
Le corrosponda.nt un JOUrn Œ ~eman ra 

. .-' a igue n1.., ,. " de fièvr.e typhoï e qui s'est manifestée àRonen, ,·or,.', •,·•,·••·d,mJOr,.En'•·-'lo.,•r,.,-"ue,nous:vor- " '" .. ""'"" .._ .. ""' "'"'n··,••eou1·et· ' ·-., 
P1'0~périté 1, offrait, Iller soir; au Dîner fl'll?çB.i!1, sdn notamment parmi les hom'mes de troùpe, apMsé la sons au"éredit lyonnais~ g= 't lféloigtièment-d'une seiJ.antaine o.'eritvo elles. De CCs "" ~" . • . . . . . . • 

auatrième banquet annuel, sous la pr~s1dt1nce au journé·o d'hier, din1anche, en n6tre ville. ,1 , .• , • 1 •mesures il résuite ,qµe les P,lus rapprochées ne sont Cba{IU!il fois que ?il. -Co1JUehn-v1ent Ici; 11 a touJonrs. 
O"teu,J.Schaer-Védnet.'·La.'1ettred'inyitation Il, 1 d àl éf' t ·tdéàd,· M. M·11 ,, p • ,a-t•ro•-- . . 1•• • 1 •• 1 beauoo.updesuccès;'lepetit.thé!;tre•d·été~nbols.(le' ... ses ren u a pr ec,ure e a•.pt"es , x ietl.X', et eur marc 1 • - ourquo1 su """' ' ,....- pas toUJOurs, ,comme •on e croyait autre 01s, es ! seul t.empfo de la Muse ,que possède la ca,pitale de'1a 

·adressée aux pro'faries conviés à -ees innocentes heures, une réunion à laquelle assistaient le maire neaux de c.uisine, quatre-vingt-dix jl:lO:i'teot-ils des E1i9,- 1 b 11 t • to ~ èll • t 1 t b dé à :hl d inq représenta 
• agapes poiita'i,t ce sàge ~vèrtissem.'ent~ de.Rciuen,_le dOcteu"r Milfet, difecteur du serviêe do Dltssements Allez frères? D'une part-les Etablissements Pus l'i an ea, m~LS u;1ours c 88 qui ,on ° · 1_'Urquiel,.ét1i on c. ac~ne os c • 'it"été ~ · , · , «ïnouvement pronre., le:n1us r-apide'à nos yeux. üons qull y a données,. quo19ue, le Np~rt01re.a , 

AÛcune boisson •à,baso ,d'alcool ne sera oooSOnµnée, santé du 3• co1·os .d'ar.mée; lo docteur Brunon,-di- .AUez,frères nlemploient qµe dos matéria~x éiloisis, des . . • .r-:1 ./ê "bl d d' • un .peu intérieur. Coquelin avait d9:1>ord 11i:itent1on. d Y 
. et ües toasts seront: 1)0rtés a:vee de l'eau limpide .. - · recteur de' l'Ecôle de··méclecint' ; le docteur P-enne- tilles et des fontes ·plus épaisses; d'autre part, les fa,. Grà:ce à ~e fait, 1 a t :poSSl e e , ëterminer. jouer les prlncipa'les plèces de 'Moliere, qi.a1s ·on lm re-

. el tier, médecin ,en chef ,des épidémies·, le docteut" D.u- 'briqu'ant eux-mêmes, dans leurs usines, avec Jun outil- que les étoiles les plus rapprochêes,de •nous se. trou- , fusa l'aii.torlsatioo. I.1 es~ .pi:,obable !1Ue les pi-é,cfls. dll• 
~ous ïes •convives avaient bonne mine e.t i nt 1 • 1• d fi t t ,,., t h t 1 • t ~e, d .,.., <re le Mison ·• pu tel, président ae la commission sanitaire do •~r- lnge moderne, ils sont 'les mieux plac!'.ls pour -les prix:. v:ent répal'ties .sur .toute ,étendue u rmamen , e pu:usaien en au ieu_. o..!)S· 

1
•

1 
' e ~· '•tl1 • ' • • 

fleuri, ce ,qui prouve nue tel régime contraire ,aux • d. d R M G b t d. t d , , d 1 • • d 1• • 1 é ·t thrope le Malade imaginaire -résonnent mal aux ·ore11les· 
,Buveurs d'-eau -d'·H'enri Mu!lger peut-être favorable ton 1ssement e ouen; • uer e , .1rec eur u .., ............... ..,,.. .. .., ............ "'i.., non po,n,t a~s e v01s~age e a 'Voie ,act ean our turq\Ms:,Coquo}lin. qui n'èta1t pas descendu l}. l'h/;t'el, 

di 
. 
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1 
T.. t 1 1. laboratoire de bactér:iologie ;,le docteur Pand, chef de 1aquelle ,s assemblent.pour.tant;0n rang pressés, , mais habitait l'bôtel -de l'ambassade de Fra·nce ·a~té 

'auNa~ur!Wf~!~t· 1!s ~~~b:e!d!8 
1
~?1~ 1'i,~·spérité ,, duDureau municipal d'hy!,\'ii'lne. LECTURES ÉTRA,-NG:-ÈREB l'immense majorité,des étoi!cs.11 en résulte .que e,s , .gracieusement tral'té pade 'Sultan '"qu1 •l'a 110Çu à,d,)UX 

d
.
1 

,~ 1 1 M n I été cl • -t Le docteùr-Cliantemesse s1est fait,e'x.6oser la si- ' .,o'e·,i,, '"" p·lu, voislns de nous·, d~v·"nt former une reprises différentes. 
ont.man I u coo • • L>UC a~x 'a , .gue que Reu tllation sanitait•e, en particulier p111· le docteur Mil- '' "" v• ... 
malmené. 'Il n'est pas ,jusqu'à.un môdcsteniarchand lot, lTépidémie 

11
yant sur.tout sévi dans la .garni~on. ,agglomération~lobulairo presgue·-eoncentriqu_e avec _ Notre correspendanh:le :Vien~e nous éedt: 

::~~~dd~s i~~e~~~/3~0N~~~i~{ef:!j~ai~l~s ri~;~~~'' P.uis if a demandé ,aux -membres de la commission La place u~~.:r1::=.;
0 a~ai:a:~8!.~·-q~rès. 1J:a voie Jactëè, :et:qur!1°:,00f sy.stê:?e ,s~lai~ eSt :u On annonce lei ilan1tallles au l'enommè vi'olon\ste 

acnte auaa'èe de glisser à c'oté dos menus ur,e ré- ,de 'lut signalcr'co qu"'.i\s saw1font dP.e cas de ty'pboïde centreile,cette agg om r,a 10n. " ar,.s1.ce agg 0
- 1chè'qUP-Jean ·Kubelik avec une comtesse hongi•mse, 

1 
f d d 't , M .. 1 . d ayt\nt l'eau pour point d-0 '<ié1?art. Il a pris,égafement • ·, mération n'était pas globulaire, los étoiles .ou so- • l Csak,y-.Szell. . . 

came en aveur e son pro m • 818 e Cl re•- c~nnajssance du rapport fait par le docteur ,Bouju Au moment où Guillaume Il vient ,de surprèndre lei!s qui Io composent.ne seraient pas répa.r.ties si • La comtesse, est âgée de vmgt-deu,i; ans. ~t. d,t~Of!, 
:mémo celui doce propriétaire- ne trouva pas gr ce sur les cas observés à Darnétal. l'univers par sa lettre théologique, après la réponse . ·r é t l ft t · t' est d'une grande beautl!. El!e est apparentëe au p~s1-
âe:vant l'bostilitë farouche de la Ligue. On le lui fit A·p-'s "''ex=_,, et·un èch,· nge d'obso-vat,·ons, lo k d'l\. um orm men sur e. nnamen en ier._..~ dent du conseil hongrois,. li1. ·de Szell, ·et -veuvo d un • ~ · • - ... , "" ,.,. • du professeur Harnac qui, depuis la mort u- D'au•-· pa- la vme lactée •t son votsmago com~ c-·" 
uien vmr. , ' • docteur Chantemesse et la commission ont décidé • "'~ ,-~, • comte =Y· • Au desser.t, de nombt"euses car-afos furent vidées. d'aller vlsiter une easerne. A om:t-heures et dem'ie, guste Sabatier, est peut-être, en Europe, l'inter- mand~nt le reste des >étoiles. Et il '86 trou;ve que, la· . ,K-ub~l~ n'esï Jl.%ê .que de Vingt-trolsw.s; le marill~ 
Et, la cùaleur communicative du banquet aiilant, ils se-sont rendus à la caserne Hatry, où leur atten- l)rète le_plus autorisé de la haute critiqq_c ,i::eli,gieuJ!~, voie'Qactéeêtant pnn·appor;t:à.nous un grand c,e'l'cle &aurait lieu que ans un an. 
'les langues se -0.èlièrenti Quelqu'un préconisa de tion s'est portée sur Je casernement, sur le 11ombre la Forlnightly Review d'aujourd'hu_i pu_blie un ar- .::.!. sir John H&'Sc.}hel l'a démontré - nàus devons, -On-nous ~eritces quelqçes détaUs'èUr 1:a-ecl4e~t1 
.&Iges réformes dans 1l1alimentation, notumnwnt on de lits Se troUVant,d8.ns chaque i:hambrée, sur les ticle sur la P.lace de l'ho,nme àan~ l'univers, qui .no • nous etle systèttle solaire, ~tre pladis 'a.U 1:entre de ·d'automobile arrivé avant hrercauimaestro Puec1m: 
,ce qui concerne la fabrication du Pain. On ·applau- • l • b l d' 1 ~, d te 1· ' ~ • pl • • 

-- Hirodiade, de Masalib.et. a remporte! un lmmensd< 
succès à Monte Carlo.' ~· 

-Avec des e.rttsteê.,tels crue MM. Tama.gi;i.01 Renaud, 
Fournets et Mmes Emma Calvé et Adlny, la"belle œµvre 

. de·M~ssenet a été µltégralement lp.terpré.~ê et a sO\l~ 
levé l enthousiasme dout •~lle est digne. 1,- .~ , ::J 

,. 
SPKCTACLES DO LUNDI 2 MARS 

'. Opéra. 8 h., Sa.lammM. - 'Mardi, reld~he. 
Français. 8 h: 1/2. - L'Autre Danger, ~ 
·ooéra-Com.·8h,,1/2'.-La Travlata. , . 
Oiléon. 8 h.112. -Le Message. - Les.Appeleurs. 
Vaudeville.8 h.112. - rncogolto.,- Htiureusel _ 
Gymnase.~ h. 3/4. Les Pair.es. Le Secret de l>olichinelle.' 
Variétés.Sh.112. Manu IDHitari. Lo Beau~.JouneHornma: 
,Tb. Sarah-Bernhardt.,-. Rélàche. . 
Porte•St-Mari!n. S il. 1 /4. ::.. La ·Tour èl:e Nesle. 
Renaissance. Sh.l/f.. - Le P6inde m~!)a,~e. L,a Clldtelaip,e; 
Chltelei. 8 114. - Les A ventures du capitaine Corcoru.n. 
Gaité. 8 b.1/2~ -Les Cloches dè Corneville. •' 
Pa1, .. fioya!. 8 h. 1/2. - L'Homme. masqué . ._ La Carotte. 
Ambigu. 8 h. 112. - Les Deriliêres Cartouches'. -
Nouvaa1nés.'8 h. ti2, Le Cake~Wallc. La fl'amllle Boléro. 
Th. Antoine.Sh.1/2. ~ Au télé.phone. -=-,t,"Honneur;. t 
Athénée. Sb. 1 i. - Chassé-Croisé. L'Enfant du m!ratl&J 
Bouffes, S il. 114. - L'Epave. ;- 'FlàrodOra. . - • 
Foiies-Drii.m. Sh. 1,2. - La Fatnfüe du'brosseur.- L'An•· 

• 

glais -tel qu-On le ~arlo. . ' 1 
Cluny. Sl/2. Gaietés'dU veuvage. I.'Art'aire Chnmpignon. 
Déjazet. 8 1/2. Appar4lment a.louer. " Mossi eu "le Maire. 
Cilâteau-d'Eau'. Sb .• ,~. La Jeunesse des Mousquetaires. , 
Olympia. Sh. l 12:·- ôlympia:-Revue. ' • . 
Caoucmes.9hsTêl.156-40. Coup d~ Salomon. Lyse Berty. 

Petit Homme. Au bout.du m. M. Tranquille. Lli. Botte, 
Matiluz,ins.'9•b. Let•• Flirt de Loulou. Oil se couche à s·h • 

. Fol.-Bergére. Ml!.. 'r:é\. lOl'..-59. Revue des .Folies-Bergère. 
Botte et#l'r:1'aharin. 38. r. Pigalle.'9 -1/2. 1·,u. 267-\12. Revue. 
Cas. de Pans. Tél. 15~. La P'tite Duchesse tlu Casino, 
N ouv .•Cirq ,81,tl!:. Joyeld(11ègres.Q\~e wallr..M Il• del EtjdD. 
Cirq: d1iiver .. g h. l /!. -" 110us A:uvergnats. • , 
'Salie .Eolian. 32:av.de !'Opéra. 4 h. Mardi,-et veodi;edis. 

..Eolian récitals. Pouri,,viœtious. sladr.ess•• à l'..Eplian. 
Salle Pianoüst (33., boulev.ard· des Italiens, entrée L0/.4!>"' 

le_-Gr.md). - Auditions übres, tous les jours . 
Photorama humière.18,:r.,deClicby. \lues panoramiques. 
~-séances wu tes lcst/2h de2 ]f2â6h. etde9àllh. dusàfr, 
Grands Magasil1s Dufaye!.' De t .~,; Il. A11.r ,cLions variée$~ 

, MoulinRou.ge,dir.P.-L.Flers.Tél.508-63.81/2.Attrac.sens, 
Cl.gale. 9112. Tél. 407-GU. - Adieu. Cocottes 1 
Pal. aeGlace (Champs-E·tYsé11S).~atinade su.r vraie glace. 
Scàla.'Tél.101-16. - La Cbula. - Service d'amour. 
Mus.Grévin. Rèeeptl•a chez.I:emp. Ménélik. J0&1lumineux. 

• larôind'acehmamtum. - ùuvert uu1s 1es jo•urs. 
T~Eilf11l. De ml1ii à la,nuitju!jqu~u 2•ét. eiP.ar es cal., 1;r. 

SP-EC'i'ACLES OU MARDC S MARS 
O ... a. Relat)he. _: Mercredi, 8 h., Sigurd. , 
FrançaiS.8h.1/2. -"Les Hurgraves.-Le Couronnement. 
•Onér.a-C:om. Sb. ~1 •. -ca1:men. • ~ 
1·h. Antoine. 8 h. 1/2. - Mar;iiigo d'argent.- Le Colonel~ 

C:habeTt. -'Bonne 'Fonune., , . • 
\l:.es aut~es .spe<:tacles -eommo lundi) 

BÙLLETIN COMMERCIAL 
. h . b d . , N!'quets, sur' es ains-doucl,es, et surtout s.ur 'état peut manquer avo r un w.• s gran .re- n 1ssemen.... ,ce vaste c<!rcle, .et dani, "Son 8.n, :sans •qutn nous Pu·oe,·u,· •en'·,',t•-•• ~,,a de••"- del,, -•o à liu·,t 

,dit. Futs, c aque inv,1té ayant u un, ermC;T ver~e bl d · b. · • ! ff t • h R 1 \'1 1 • ... .., .. ~ ...... ...,...,_ . '"'--d'eau. claire, la •soirée ar'tistique inscz,ite au pro- s ci1 nets ·aisances. Les ce mats etaren pro• li est, en e e, signé d~ M. Art ur usse a - no le verr.ions pas comme mi cercle. _ heures et demie'do. soir. U'était ena,..tomob1le·avec sa 11.BVUE DU :r,u:RCKÊ DES ao1BS,BT <DES sotERIF.S . 
pres; mais il no faut •pas oublier quiil,en est do lace, l'invent~ur do la" lutte poui:; la vie~,,_celui gui Remontons maintenant la,chaine<des.indu'dions, temme et son rus. ~ qustre kilomètres• da Lucques, le 

•@°ramme commença. même chaque dimanche aJ)r~s la -cbdéti ·du nlatin.' décoilVrit,' en même temps que•Dârwin, 1a+-solution d'âUlëurs -plus ou mo1ns ,, scientifiques "• 'de M: thanfhiur, tromp6 :par l'Obscurlté, n'aperçut iPas un (De notre, con·esJloflaant particulici•J '.f' 

., lE PfllX SÙLLY pfttJoHDIIIIIE MOD!Flt. ~ Aujourd'hui Bans l'après-midi; la-commission a repris ses tra- du proElème de. l'évolution, la théorie ào la sélec- la· L ., 1• • ,· d' • , tournant de•la route et no fit pas de ·manœuvre, de , llyon, 28 février.· · · è r · vaux. A deux heures et demle,-el\e •s:est rendue ·à la W.al ce. e s_y.swme. so a
1
ire es ,au

1 
cenu:_e une ag- ·so,,. que l'au:toriiobile. courant ~"ou11s tôut d. roit, Los tob1,·,ux do,. do-no· ,,u• lo· mo,·, do jonv,·,, 

""e'ouvre le concours annuel entre po tes ranç:us tion naturelle, et en sigoa, ~vec lu'l, la première 1 •-1· d 1 ·1 , -•té I au c••tro, d J -ntre os ·• plusieurs ""' '"' • pour l'attribution Qu prix,- Sullr-Prudbomme.
1 

M. mafaon ·d'arrét, .où, sous la conduite do M. Merry- ~ · - g amei.,.,. ion e 15o e,t s .• ,.. .,., ga emen . 1/'' -alla verser ans un tC inmp ·on...., • ue • Ont eot:ore apporté des"<Clùftlrès éle;vés pour -nos expor-
', Emile. Michelet fut, on fo sait:; ,

18 
lauréat de la pre-1 ! Dclebost, -directeur -honorafoe de l'Ecole de méde- , exposition, publiCÎue. Il conclut' qÙ.'il 'est for:t possibl,e et son '8.gglomér-atibn 'RVCC lU:i, de 1a voie lal:tée. mètres. Puccini resta enQ"l'gihsous la machine et si tatiori5 .de soiêrit!s qui ont atteint S7,98Et,OOO rranc!C 

.. , clne et de pharmacie, èlle a visitéila salle des bains- que.la terre et l'homme soient lu.centre, la fin, ltoh- , Celle-ci icontient ,en ,cl!e.:même on' ,dao& son voisi- les secours n'avalent pas hé ,Prompts, 'il e'6., été, cer- • eontre 33.973,000 f'l'a11cs en 1902 o~· 15;"21-2,000 Jrancs en 
miL','°, •,,•nnd•,~,',,n, de ·•·•· concourà, lé':. second, Mnt douches,1ulelfo tenait à com:parer avec celle-de la ja.t méme de t.out i.'univ.ers ~c~é. Et •ce n'ast._ pqin_r_ ; niigO l'immense ma1·orité -des mondes. Rnfiri, "R'U-,"taisanem,,,m"m' b,',",

1
(,

0i!' &1.~&if!!tsains et saurs. Lo maës•, l90l. C'en-a !.:i. deSt.i.nalion tra'l!Sat·J:ant.ique qu'il faut 
D I d 

· l' d "· · le · • l taire honneur -de ce ~suhat : 1es Etats-Unis 'flgufsnt 
CJ;lllcs du précédent:le,jury'de six membres est nom-· . casefll'IO atr.y. e à, eux vmtures ,ont con u...., il-,est à peine ,besuiu de le .dire, uno sunp oonv1e- delà, nous -av:ons ..a.e• bonnes f'aiS!)ns--0.e croir.e<{u'il tro a une' fractuI'e -ile la Jam.be ,droite; e <chauffeur une en effet d<1ns Ces ebiff.r.e~ pour,11,:SW.,tm trancs en·!LS03, 
mé par le comité de la Société des gens do lettres, - sous une pluie battante - 'à Darnétal, chez le .tion nu'fil(o_ ose M. &. R. W.allace, mais tout un ~, 8 ~;"" 1'raeture de la. jambe gauche. ' , con ire 5,974,000 francs en 1902. ·.rout annonce uno )IJitl-

d t B · ·1· f ··d •·• t -. n· u..,. •• ,., "' ' 'Lesmédec,·nsèvai,,entlaguêrisondePucclnlàun iat le jury qui désic,neraJ'éditeur du, ,volume cou- oc eur OUJU, qui u1 a ourm es rensmgnemen s système d'inductions. C , 1 stéme sol"' 0 •'tau centre de lante saison de pi-intemps pour les soieries en Améri-
ronné sera présidé "nar Je président en exercice de extrêmemt-nt.intéressants et précit'UX sur les difl'é- .,... ans quence: e sy ... ....r ..., .mois "Oll SU. semaines. ·quo et quoique iles ,ràbmques -0.e New-York, etde Pater-
la Société des g-ens 'ac lettres i ses membres prell- ro1fts cas de fièvre typhoïde oDServèâ par lui a ans Voilà.qui, sans dou~. fera pciusser .de grand 5, cris l'unïVers vi~ible, ,et ,par ·con~é4uent au œntre -de -eo .:.. La célébration du 30, aunlversaire des coÏlce.rts di- 'son. soient en pleine -ar.tivité. \'import.atîon des !abri, 
dront l'eii.,.agcment.de g8.rder Je secret sur !es noins sa' clientèle. Lo docteul' Bouju ·a été en mesure d'é- et· .haµsser bien ~es épaules 1 \' oil à ,qui ,réjo~ira, .qni -est probablement., tGut,lluniv,ers matey'ie)..; tiifrés par M. Edouard ,Colonne & ,pris,hier, -pour fémi- ques ouropéennes paritcipent e!les 'aU:ssi à ce gr:and 
dos' ·concù'rrents ... Ceux-Ci doivent, d!ici le 30 avril, tudiet1 Je ra'prOrt de ces éas avec. lé. voisinage dee ' 'dans maints-quartiers, l\orthodoxic 1;,e)igieuse c,om- , ___ . > , . ,nent cllot• d".orcbestr,e iet -p.9ur ;sos vaillants aN.is~s. les essor écor.omîÇJue. Les velours et les mousselines 'SOia 

· i · d l d l s "é éd' ' sourçes, et-i a mis la--oonîmisi;ion à.~mNlle-de orO- ',mun!) à t.out..es les religions . .En àttenaant que do O•, d- le ,nr,:,.tèm-e·s.ola"fre,,TmeHe ,est :la ..iaee-de proportions a•un triom12ne. • OOnstit1iellt· les gramls 1Hùcles :cte 1:împortat{On améri-
derflf~r d~!a1·, aira ·a!' é .~g';l;é e a. 0 ~ ,t !6 h>'Ons , 

6
,,,. de, ,è,••i•"•" d·o. ••• ,"b'e•vat·,on,. En sa• ,·om- 1 ét d. t 'il' , d 

I 
ticl ,. ., .... ~ -J - -.. - t'' Lorsque rt()Tès la cmquièIJle partie. des Déalitudcs, ~aine. t,13 marcbé bri1:annique reste néanmoins le grand 

de. lettres, M. Léonce da Làrmandre, 1 envoi d'.~n.~. , ~ ........ ~• " • ., Pus comp ents isen s Y a, ans ce ar e ,.,, la terr.e, quelles sont. les conditions oü, elle s'est • M. <Colonna .r-ut des .gerbes ·de fleurs off.orties pal' déhouc,hé Çe,s. fab_riques du oon.ti,n0a1n.t., . 
plêce de cinquante ou do soixante vers, extraite .du, j)agnie, la comitiissiom.eSt allée, â'trois heures, vi- 1ÙÙl.saûon, alltro chosè,qu'un,artic1e :Sensatwnnel, ï1 trouvêe-nocr~dé'velol'J>et' fa ·vie:? . , . l'orchestre, le~hœursret parru11 'gi,ou~ dlamis, ce fut Le marclîè <iela matière pl'equè.i:e.na pas encore reR 

.
manuscrit~ comple,t, qui en qo)Dptei-a 'au minimt1m sit<er, la source dite de'« Saint-Jacques " et le·r.esel'- f~ut au·moi_ns le résumer. • , • ..r- • -1 • 1 • •1 -, • • lm 1 !'occasion ·d'une ovation ·proîoogée. trouvé son entrain du second 6etnestre de 11année der-d t , voir du " Choc "· · • • · Les l)lns mœa, es 'P us priv.i égi es_, e emen -.,A l'issue, du concert, un 1nncb rut ,offert ·Pl!,r M. et ni.ère, cependant on constate depu.is -quelques Jours, 

o~r~e~i:i.s.posl-,scrir,lum intét"_e'ssant .à'. été ajàuté La docteur Cliantemesse a examiné av~c ~oin ']es ,spêciales dans foUTS,combinaisons gn"eUes sont pro- Mme C610mie:iu ·foyer du vubJfo. 'Des al\ocntions fu- 'l'lne \\mèlioration d-e •la-dema~ide,·ce qui per.met ùc con-

' 
• 

• t la i · dl .source,-, le 'réservoir·, il•est ·descendu da.es ta source Deux .mots ~'abord sûr l'homme. l)epuis vingt bahlerrient .u!lïnueS:. '.M. Wallaoo,enfaât cc qu'il,croit rent pronoti.ciées, constatant Tœuvrs _a9_çom.P~\~ 'depuis clure à un épuisement prochain des approvisionnements 
cette a11n e ce .règ emen par comm ss1on ac- , d'A b . t .. é . 

1 
. . . ,. . d' 

0 
. élabo ·t 1 te t thé - ,d l -, . 0 . . d d' res tre faits .pai 'le's f'.mploye'ur.s iet te ton•.général eSt plus 

col'd avec M. S;ully-J:>ru_d~omme~ Le voici: 1 ' :iel' 0~ J:!°-e'"a: i~vfi~ir! ~,'.'pbu:idf:ti~;~t ieq~!: a,",,'e'ctio::~ure.llc. i;:us:: :rcr:sir ~av1:r.
1
r,'!f1, ~I ."',u',·.'•ol·!,·•,.:~~.q~~o",~u~~n, •• ·,,ny,0 u,""eu1',i ,n °.pnuc'.J,. :,,.,_ tfnteomi~:d•ar.t GW!"la de CaÙsset a,etê: .ol'férl àM. Co- !ez,m,e. Les détenteut'~ fl.lJ.O 1'1\t6~i6 prolopgée lae Ja,~e-

Aucun ouvrage Présenté au concours 0~ei;i_sera exclu a ...-- .., ,. '""' .. • u "" ""' 1onne :par·ses :amis etadmi'rateurs. • .. • • :·· • .man e COlllmcnçaii; a -impressionner. soot pus r sis-
de ,plein rlroi.t parce que-l'auteur n!l'.se s~rait pas con- st.atés. Il s~st rj"du pompte que, dan5dcé;i di é- avait ·entrepris èie l'exposer daQs un traité compl~t. , .l\oppBr la vie •et ffl'lttéer l'homme. Tout t.'univers ,_ Àdien: •cocottes·/ ia fantuiSi'e à g~ând .S~ta.cle de., tants depuis ,quelques jnurs et si on ne peut pas ron• 
formé aux règles usuelles de Ill. vennflcation. .. ~f;~f: AAf~~~!~:•. a disposition d~s fosses· '.msan~es Lo 18 îD:in 1858, afà:'11t àcdComplidil.a ,,,.moitié ~ sa t·, , • ,aboutirait :à iiolls •. '. : ·: • , )H>f. Gaston. cnrvln . et "Marcel ·dé ·Bare:,que. vient -çie !~«:~tge gi~~ft/

0
~'ot~~°t!.8°stet!~~1:1!J:J;~~e~~~ 

nô1:a~
1
g~és~ii\~0~~JO.n:i~s d~ouj.~~~n;~~i~ifa\f~i}!~~-~n~ La commission s'est rendue, en dernier lieu, à. .clie, ii. reçut ~n.e ettre_ atée e :i.oemate ans ~s Nature1leni~nf.; dll-ii.'. Je rapport pourriit 'être un vrai• donner· l:a. • Cfgàle. e~t une. so'rttl 'Oe mélange 'd'olla J)O- surplus; ·un 'r~l'èvefficnt de la ·cote n1est· désiré par' per-

amimrlement . .raûonoel, soit 'éVolution t,ormale df' la Fontaine-sous-PrêanY, d6n~~ene a examiné égale- ?.:Ioluques, e~ts1gnée de ~_.tRM. WWalla
11
ce. c..,ette ledt"'.'

1 
,appo'rt 'de cause l'd'f~t, et'Ce.pen!.'lant ne !'ésulter .-que dl'ida,: de .v.audevilles et a:opére~és.: t:enlltr<:S 91!-Y sonne û cette ,ëpoque-0û ron suppl]t~ a:éjà les p1·ix pro• 

· "'-,, ·· · - I"' 1 1 b accompa mai un manuscn a ace -ueman a1 a t -reconna!.t.nisêm.<mt foroe mor.ceaux iles :Trent~~ millions babl"s des ,cocons Ic.ais û la prochame.OOColte. On tau 
poétique [rançaise, {Ïe::,..-......aire toute ·mnov~1.10n q:u ..... ment es sotirces; puis, el e t!st rentrëe, à sept eu•· , !:l . 't 

1
, . . d. 

0
• , . • ,.

1 
~ . ' Ji'un h{lsard )~u:r::Un n:i;Wio·n ,de hasar s qui se serai.en , de Gl«diator de Lymtrata. etc. Mais Ja,sauce.. musique 'Plus: en Halie, ,iJ.s'est traité quelques contrats à livrer 

semb_1erait ou respe·ct~t" ou·,. ac_cuse1· la d,1stlncµçm d!'l. res et d~ie,.à Romm. . ' • sur-ce .manu~cr;." opm1on _ e __ arwm. gu 1. n ava~t produits dans mi temps infi?i.. Mais, -d'autre par~ oes et mise en.·sOÔn~. est agréable et le tout -constitue un gui z,ep'f'ésenient à IlflU ~-r'è~ exactement• fa par.itê des 
E:us en, plus consciemment md,qtiée p~r -I,oreU!e entra ., Le doctèu'r Chantemesse est reparti dans la sni'l'ee vu qu'une f01s dans sa v1e. S1 çette op1mçm étrut penseurs qui trouvent·que !l t:Jmvers-in:1est autre chose 1

1 speetaclo digestif_etjoyeux. L'md1spe?H1able 011ke-walk -eours a~eis, et à _Shang'ha'i_les ·A'méricains ont ci;m~ 
fi~:!!tru;~':~e Prix.ne .prétend donc pa~\mposer pOur P,u'ls, après ,.avoir l'elllerêiè ses. collègues 1 favorable, il Je -sollicitait do transmettr.1:iJâ t.f~vail à qu'une manif~s_~tiop. )l~ l'èsprit,et que nous en somm~·s \ donsè par la gracrnuse A\lems et :par Vanyll;très hlmid traetë 500 balles cnvi:ron d,c smes "de .filatures do la pro-

-aux., concurrehts, non plus _qu'au jury,,la techn_iqu,e à rouennais,de l'aid.e qu'ils lui avaientprététl.au..cours sir David Lyêll,pour é'tre immédiatement publié.,. l'unique et suffisant r:é-sultat, .peuvent également 3:v_o•r très grand, très svel'te et tout à 'fmt anglo-saxon. 'li o'h- chaine r~colte. , • . • 
, laq'uelle H demeure fia'èle, ,d un ,.:ôté par conviçtion et, de son enaUéte. r . Dnrwin lut le manu'scrit. Il y t,o,uva, tôut entière, rnisoo. Nulle: part -a~i~nrs, saur ,prè~ de la position tenu un franc succès ·de galetè. !Jl. Y ~ Re.a,uooµp !_ie •. • ,Les Cévi!nnes et ,Piémont tu ordre titres moyens sont 

d
. 1· · b-~· d · ,... 1 car ·, ne la u-oùve Il rcmetira d'ici peu do ,·ours son ranpOrt ·au mi-. , à occupons dans l'Uruvers ce Tésultat rôles • ùe lemmes .,et. tenus .par de • Joilos • personn~; lL 50-Sl lr.; les 2• 'Ordreià '8-49 fr. • • • • e autre, par wnu e mv "J'l'cc. . J . 1 • • ,_,. Ia théorie de Ja\, ·sélectiOn naturelle.,, qu'H 'élaborait ce.ntr_a.e_qu~ n us ' Jeanne -Bloch nia rien perdu do sa -rondeur .et a fait ~s Syrie et brousses1,11timont.ent 1,m •!10urant ré0,.,ulior 

.pàs irréprochable dans ses règles secoudau-es ~u1 ne nistru iie l'intél'ieur. dëpuïs. vingt B.ns. Let soir inéme, il dérivait à s'ir n 6tait poss1ble. ' • . beaucoup rire. Le. décor du ,train ae·lUJre, enfin. eù ·,une de transactiens à prix 'sta1ionrni.irea ·: Syrie 1•r oi'dm 
conceinent pas le rythme. Quant à lui, il ne cro 't.pas 1 ~ , . d: . ' 

1 
. li V 

1
, . b. d. . . d Hypothèses fécondes ou chame de fallacies cet toile de tond dêroule le panorama de tn; Provence! es_t ':9111 ,~ 50-49 tr., 2• ordre 4'14:tl fr.;· bro'tlssc titres :fer-

. indéfinie l'évolution du vers; it pense qu'elle touche à ARGUfllEitTS Rl~PP.lHTS. ,- oame I s01r
1
- vers c nq David Lye : « ous aviez 1en tt ; Je sms e- . . . .. • , . ' . _ , • • . vraiment ,uu l'égal pour les yeux des ·pauvres· Parisiens 'mes, ru.:tr-a iî-.18 1r., -1•r -0nll'e 45:.W tr., i• ordfe ü..f,;i Ir. 

non terme daos·tes·poésies de ·Victor Hugo. li la oonsi-' lieuPes, TabbéC_habert, cur\éae -Bdlecom é (Drôm~), ·-yaricé 1 )> Et il lui transmit le manuscrit. _ ~- arttc!e méntatt détre"Signa\ë. '.A.~x savant, de lo di- el! ""Oie aux tem.petes sinistres gui.~~~ayeh( actuelle- En soies asiatiques ce son~ Jes fllatures à l'euro-
dère comme la.conscience .progriissive quo ro,::eme. a é • 11' r M B ·é ... • à V coira • •n .- r d d -~ lê • ··' prised'uneformedelangngedentelleest•apteàJoi:nr: a teas:sa1 1pa • oyer,propri .,,.1re ,·er n, Ce travail était•l.'Ç!UVt'O d'un homme.,d8 trente- scu..,r.· ment de.se :ure prcn re pour. es i,.uou es ..,_-0 péenoeguiaitirenttoujeurs les p.rélérencesdes =ue• 
Or,'il adm~t gue cette jouissance ~omp~rte. un ~axi-· , qui l'a roue de coup:,; de bâton et l'eût assommé· cinq ans. (Darwin en à.vait cinquante}. M. Arthur -'A'BÉL CHE'VA:Cl.EY. • tnars. 'teurs; 'IP.s tsatlées., tnaborda:bles comme prix, sonU:lé• 
·mum .préfixé par la constance des conditions ph. 1.siolo.. tout à fait si un m1.ssionnair/;l, qui v~nait de quit~!' 1 • 1_, d 1 fi • t • t t • , .... ..;.,. .. ..,.., .. ..,.,..., .. ..,":l'""""""i'" .... ., •' l11issées.-• ·•, • ' • • • ,. "' l'abbé ChaÔBit; ne tût accouru aux cris de ce .dcrnwr. :wallace, a ors ma l;LU.e e a èvro II). erqut_ Cf.! ~.. ·- ·ce soir~ on a payé•: •lapon ma,:Ul'e 1 1/2 9f11 -50-50 50· J ltl, à 
fbî~i{i stei~;iiufi :ai'.tfrt{~~i:f'at~e a~0!ï<lfi:1~~ti~~: set ne \ui:t>ût•~,rte secours. Les Ucssures sont gra- Tt>rnate, l'avait conçu presque'<lans le -0.élitiei ,en .NE' GR Û L Û GIE • .!A.u théâtre de 'la Renaissance, f5o•:r?J:t,rë$eP,taUon de 2,,,,111111,19350-W,. 7•50_; 'l 1;2 ·à 2 i0/1:2 -41H9,Ir.; 1112,12,11 et 1:1/2. 
-celle de lèspèce>9u de la race, ne -lui semble pas nffeo- v.es, sans ~tre .mortelles. ~ • ·pensân't fortement à.l'Essa:i de Nalihus·sµr.Ia p!lpu- • • ; • . la (;llâlelaine. • • • • 

li • t 
'

· ~ •· ' · ' 1 1 ·· 1 · 1 l · 1 • "' ,. • :.:a.mon fllature-n°'l 9/U 40--'l0.50;. n• t 10/12 39 franbs·t ter-notre tt ra. ure po tique. , , M. B.,ytlr a été arrétë.~Il ,a agi, dit-i ,"sous 'JD• lation, ,qu'i avait u que ques années,p us •t«t ...... -es -~~~-----~--------=.,.-- L'Eutrerpe <tonne, ,à .nouf .l!eures, • d.àiis Jl\,;~alfü ,d~s best""S HJ/11.! 'SI 50-SS [r.; bes\ 2 H/H 37-37.SO; best a 13/lli 
M. Sully Prudhorrtme avait spécifié, lorsqu'il fluen~J:•un_e~xtrême su~t-_xcitati~~ à•la _suite d~ vi-• aussi en lisant le livre de' Malthus., ell, 18S8, quo' .· , ., . , , * • • . •· ;•· ·, Ingénieurs 'civils, une audinon,ae 1:Entance •• du Christ S2-32 50. • 

_ fonda ce prix voici un nn gue •les v.ers devraient ves i;hscusswns surfa p~ht1quo u.11 avait cues·avec· A.3!,..witL~ai_!,..d'_aj},Q_ra CQnÇ~~s~~j,o~En.---d.lw~r-,c~n-an.nonce 1a:mol't de:M:. Boloumo, comm1ssruire de·tierlioz. • • ''Chine flfo.turen• 19/11 52-52 50; n•,210J121D 50, 
.-êlt"°traëform'~ cla:fsltjûe.-Les p'ôét'ëntovatcürreux~ -1e"'cme::lhcgretw-son--a-ete;, heuI't'S; M. WRllace âvait tf:èlaborô 'presque tout le ide f,oriëè.du,quartier-dli'"•l~ Mâdele1ne, n-eœ\i-~e ~e, .,--i.e tMlÛ-e de· llOpèra-COtllique:: ô.oriùeca, le mor-' >. - • ·-· •• • ·' • ._ 

•· é u - 'if' 'é · rlt MS toui'à. fait'en • ... ·· · · , · · • , · D • ·t • • ,,.. t • gµarantc-sept ans. ~1 ~tait _en_tre ;à}~ préf'.,ecwr_e <!e • c,-edi, mus, la centième ireprésentation de .. la Vie de ·' 

10. mes, pourv qu 1. s D cnvo r:- , :: ACCIOEIH ,O!AUTOMOBllE. - On nouS têlégrap~iç -de• ·syi;;tème "· arwm Y 'avat mis •·mh~ ans, e un police·en 1883. M. Be1oumo etaJ.; tJtlic1er dacadAmte,. bohème de Pucèinl. H· avait ét6 que~tlon de fêter,oette • • ,oirli:cHES co~MERCJA.LES: • 
pruse, sont désormais co.nvlës. . , . :·Mars~jlle~ qu'un gra,•_c. accident d'.S:u~omo_füle. s'esf:_ • nombre in~t;i-i d'ob~rvaiioos. En trois soirées, M. ot ·èhè:valfol;C,de ,Sainte:A.nned~ Rus~i~. :: .·:: •-- solennitè par ·un 'te:nquet auquel ·devait· assister le '-L-a'V,iU-ett'e,'2 mars. - Bestrn.ux. - ·V:-ente lente sut-

LE DUEL BIZET-ANDRE PICARD:'- on,nous communiqu~ l)rodu1:t ~uer, al)rès ~ndt, sur \~ routll: de Toulon a. ."Wallace avait écrit son mémoit"é. Darwin refondait jeuné m:aitre italien, muis ilaceident dontil·viunt•d'être • Je g'rOS 'bétail, les veaux' ~t les moutons, calmo'sur 
les procès-verbàux -stlivants : ~ . -~arseu\e. M. I:Ienr1.ç~uno, le nêgociant en laines· • -et mudifil\it' 1'-exposition dé sès idées· ·depuis seil!:e On ·iuifionCe la mort •de M. •De1!1lande, WésÏdé~t' v:i~~~,1~~~ PS:ie~haritée ' 10·: 4:·~is::-P· ·ar ,-ü.1. • les pofos. . , ', • • • • 
. , , • • ~ • • ·bien connu,· était en promenade avec sa femme, ,en ann"ss b 1 •. ·1 a .n· d"-".,,"' d u ·11 - • • 1 · 1 j l ·•1 · 1 P I mèm,, A.fa s~lte dune Jettre oftel!santo adressée par M, compagnie de M. Erflesl Homsy son ,beau-frère· -e·t ., • • •. du tri una c1v1 e :uze.ppe, .,,_....,..,.,, ans ce -e Vl e, ' Maréchal, f'Ugére, ,Delvoye, Huberdeau, Mmes ,.,ar- 8 nè • .. Ame- Ven- 1 ... 2- ,3. .r x-ex .. 
:André Picard à M. Jacques Bizet, celui-cl a chargé, d 'd . 

1 
. , .. • . à 

1 
_J. Si nous mentiônnons ces cireonstances,,ee n'est·- à llê.ge do cinquante anfl. ,.' guerit.6 CaITé et T,iphaine. • • • s_ c •. •nés. dus.' qté._ qlé. qté. ~1an.:iMîetlpoidsvÎf 

, MM·. LoUis de la S&llo et Robert de Flers d'en daman- e la femm9 11 ce m-ci •. l\s se trouv~ie~t 8: ~s- point seulement pour relater un exemple, d'ailleurs· _ AU théâtre Atito'in<> de Colonel Ghabèl't et honue For-· • 
d.' -At-ctationou,éparation-·raTles'nrmes.M.1\ndré centedeGuges., dans.Ia·traverséedosb(;)ls qut·Sé- d f d • , •••• , • ,,, • r· B r j"""'I o·,ss·, "• ,, I"' -· ,. ,,, '' n,... d tàd t h dl t classique,ùes eux ormes u,géme,.ceu1qµ1n·es LeS'ol:isèques do M.AilhertCahen,.ledi',süngU:é iune"Serontjouésp.,ur ladernièroloisdemainmardi, œus. ""·= ~. •~~" "~•"'".,, a• a,., 
Picàrd a chnrgé MM. Marc~. Boulengçr-et_ Heury .tan.en ro~w.e ·à fr-lU.c e,, e arouto, _e ~ar- qô:'unepatienco•raisOnnée.·ot coluiquireSsemb.leà· i d " Lesrl!pêtlti.om;d'eo$emble ,de l'fndiscret. -la nouv,elle Vaches 8'1! -8161•,00•55 • 401• 37. •'73• 24 • 4,4 
Bernstein de le représente:r. . . cha1cnt assez 'Ylte. Tout -à coup,,un pMnmauquo 

1 1
. compositeur. d.ont nous avons annonce· e éC , au• pièce de M. -'Edmond :Sée, sont ·commenc"ées. Mlle J'aur.'L. '239 2151~ GO• ij9 • :m. 34. • 63 • 2l • 41 

Toute tentative ·de ooncili.atlon ~:r_ant été in_u_tUe~Utl!) ·éclata et la se,oousse, probablement, fit se brisr.r·les ' une inconsciente révtl atiqn. Nous vou 1onMmrf:out . ront 1ieu tl1:;main maMi à:dix.heuras. • • • ,eanne Roliy,,pretèe par le Gymnase· 41.1. "Antoine,O.oit Ve'aux. 1.150 1 l6Slt'06 •· 9! " i61•· 71 l 12 • 42 " 58 
rencontre a été jugée inévitable, es condiuons-sut- fieine. L'automohlle;nlors, dévatâ.dans la descente faire connaître le •gènre d'esprit de M. A. R. \Val- on· se.r&lhira au .do1nicile, il8, r,ue·d~ Gtf,Pe}1e. ~rl-1l'principal. l'()le de cet ouvrag-e. .. , Mou'""" lS.343'16.83211 10" 95, • SO •· 75 t 15 • -44 • 60 

,.vantes on~ 'êtê adoptées : . épé~ de. oombat, iant~ do . .,en uno --<:ourse dé$0rdonnéè, et finalement ,•ersa 1 i • d'h • t •• ....f a....,u r L'dnhumation auralieu:aa·cimetière Montmai-tro. ~ • • Porcs •• 3:Sl01~3 SlOJ• n • 69 ~ 67: •: 61 • .:;,3 • 45' • 51 

"

vm,,,' repr~es. de. ideu,,x -~. !_!).Utes avec un. e mmu'° fie . •Aon~u u·u talus do p·,e-es. •1M. ", ... , et Homs y, , ace, qu a auJour. m -qua re-vmi:;~s• ans, m • "' e , d I f ·11 • • • - Le proèhaln sp~ta~le. èl:es Es~h;o)JerJ, :ç~ C'Ompo- .._, • 1 ,· • t 50 • .. ~• •• ,.. .... t1on mervëilleui poùvoir de généralisation, faire Les amis e a ann e ,gu1 TI auraient :pas reçu . .,,. .· . • . .. :.-eaux ae mouum se on 1ame.,.~-•··•··. , .. 
P · ' • ,, u• la "'-ute d m u è•••t ,~nou·,, '"n d' f • t 1 =•··,, d• ~•ns·,de""""le p·•,ent •••·• 26 vac' 0

• 1,,.,,., .. ,:,, vendu·,,· do 4!0 • SGO·r-,n-• • b J 1 • prOJll s 6 • •~ • Y e e r ,-.... '"" • - - =essenûr un-excès possible de ce pouvoir. " aire par SOn t<·· - •~~ • ,.a :t•·be la Cll«ue ~.loups,,un acte .de Verg:a. lraduit ·"= ,.,., • "" Selon les termes du procès-ycr .a, a rencootr'6:-a eu O.i.s que leurs ft)mmes , quoiqUe blessées eurent 1a r . . . , . . cofume u.n•. favilatio.n., ~ po• M·. M•~n·c,.Vsncaire, joué.par MM. Maut1ice Vau- Renvois figi.lrant dans les :arrlv'.aglls: 170 bœofs'. 
lieu1el<"mars.;A-laS6COnderepns,i,M.AndrèPlC8rd ·n11 h" h 'd • ··d ',.,, • ,.. ' E -· •• a été atloint 'd'une blessure pë'néirante de trois cènti- for~o d ~r ~-~ .~r . _u ~cu~rs. ':'" _e_UK ,... om, .... es • • - '""";,,o""""'"" .. """' .. """" ...... ..,..,..,;;à..,;,; calre. Sêverin-Mars -et Marc Gérard et 'par Mlle J"eanne • n.,.,es \8.U sanatorium le 27 févriet': uu5 mouton.5 au-
métres imramusculalrè à la face antérieura de ravant- de l endr01t ou I acc1dënt s etau produl't, elles rcncon- Ce n'est point à l'hîstoîre naturelle, ·c'est à l'aStro- Doriane. ' trtchiens 'et -6'!2 slgériens. • Entrées pour demain, 

~~~i,~r l'ayis.des mêdec~, lcstêmcins oJit iir~té~~e ~!~ftal~~e!~•~d~~~~Î~Î~~Îhr;;~~e:J~!~~~:~Ï .np~edi1~h~~!~ d!~1t,ü 0t;:,,nt~dd2;!i~~!::!! .. LIBRAIRIE ct.~;e!'ai~:";~ét~~ e~~:isv;~~\;t1~ît
1
·/~~~:r~· R=:e~:Xn!iiattoirs, le 2mus: 11Sbœu!s, ;r.o1 veaux, 

·.pas re. p·rv. co_nnaissao. œ •, au. is ils. 'les transportèrèot· . •• ~ Robert Valcourt et MM. Dnuyil\iers. Sêverin~Mars., Ca-· l,065 moutons. • 
u CfllNCELLERIE'OE BAVilRE .CAMBRtOltE. - èe cbargO à ~ \ u:stronomiques depllis Newton, nous ont « mo1,1tré- lJ'Aw11èe pr,li!iflle 190! (29• ann&e), ps:r And1'6 Da- 'mis et 'MoudGUat". M. BaiJlet, soci~tair<J .de ~,comédie- Entt•éesdepuis ledemiM'merché :635,bœurs.~,06S ve11.ux., 

d'âffair..esdeBaviére à Par1s; le baron de Gutenber;g, , :~=~• dànt les blessures~ i~t.éreSsent enrÎout la c01;nplète insignifiance, ~élite dènotre E'!,leil.t;t de • niel, seul propretaire et continuateur de la ~êrie PF1r .. 3:1çaise, s'est cho.rgé de hl. mise en· ~ne de,cette 5,015 mouwns. SOS''\lQrcs., 8 ub'. 1 • 
• 'e. appa'temen '" =••onnels 15 ,,.,e Saint-""olD:,. • li · · no'•-0 s••tème • 0.·1.,·-, p'•ml le, armées innomDra- ·publiée sous .. ce-ùtre de8uis 1."7. •• -vient·de. ~,•=• tc_e:. =8• ' • • , 0 ,aix, .. m~rs, ..., r::• t ... u ia-têtti,esh:a ma n dantt un·etat·tràs. mqmèta_ nL M. ., .. ., .J" _, ''" - r.--- • ••·1nes Les,n-,,·-••-eont e,• ro•t p"uon,·-•e• 
nique, tandis.que les bure.au:i.do La cli~œllerio se bJesdes etoiles, les myriades, de s-tèmes et de -.Un vol. m-.16: ~ fr. '5 , franco, - P.efl'.ln et Çie, , - Ce.soir et demain, aux 1.TaUiurins., relâche pout' ""1 .- ·~., '"'" ,a • " ""' d . 

10 
H' és .di Hornsy se U,ouvo ,.dans une Situatif.n ~al~ment, •- l od p , t'épétitlons gênérales du nouveau s,pec\ac\e. Mei'credl, pendant b demctème quinnine de février. Le chiffre 

.,_trouvent r-ue o l'Université, 1 . 1er, apr -m1 , grave. ._, . . . ~ ,., niliuicuses "· . neu~s., ~- • • . l'l lrrévocablemont. première représentation de les Amies des 1r.1nsa.:tions atteint a ,çeine te quatt du chitrro de 
le baron ile Gutenberg ayant affaire à'ia chancelle-. !Mmes Homsy etCauno sont"ahtées. Elles ont semblé nOus ,èônvàlnêro 1iu:e ce "vaste Ce tivre~dune,doe:urn~~n absalument im~r- de T10samis, li Momie, zo::o et l'Acluit. "'· lai~. , la quinzaioe·précédenœ; il ·ne s·est, en effet, trait! que 
rie, s'étonna de trouvet" la oort1fpaliéro fèrméo seu-r L" to b·I .. i fi • ~· · t 1 , ,-_,. o tiale, oontumt le 00<:it clair, 1ntaéressantei-conscten- 190,000 kilos ,contre 865,000. Les cours sont rësl.és 
Jeinent •au loqueteau, alOrs qu'elle el\t dt\ être 'Ver• nu m'! 1 e en v~sani,e eta '~n. amm.~ e a univers ne'pouvait avoir aucun rapport-..uroect • et cieux des cvênement:s ohti 'de l'llonèe 1'90&. Il! _ Le ti etle !S 1lrochains sera donné. au Nouveau- rermes et la quinr.alne clot ,nvec une b:iusse de 5 con• 
rouillée, puisque les em,P}ny6s avaient congd. Sans genâarm~erie. do Cuges av;ec les ha.bit.an~ ~urus, spêmal avec nous nutres hommes, pas -plus qu'il l pocmet d'en .suivre d'fne -=èrè :(>l'eciae i!t 5 àre Théâtre, pàr ~ l'Œ.uvre •· sous la dlrectioo. arti,stiqua 1im·es tant -éloignl!s que rapprochés sur ·les cours du 
::epcndant atta'cher tro·p d'impOrtarice k 'ce~aàtàU, le :~~~.:i::d:'ql°:i~'?!Ji"t:m~!:"ni 0q~~~b~1;n~~ '·n~en avait avee les lllill~ons de. soleiis et d? -sYi;té-1 tlé;•oliition f;.; la m:arche 'lok~9,u~ Sl difflc,ilo _à ~1~ • de M. t.ugn6.1f>oe, la Rouss-aU.11, pièce en quatre actes, ùébut. " 
cbarj,:'é d'affaires traversa- les p)9()es0 et par,vint à son sinant la route. · , • .1 , • mes, dont beaucoup étajent pro'bàhlem~"t bien plus 1 ·dëm~ler .au J~'r l.edJ-Qur, au m1lipu. de la multiplicl.\é d'Edou~rd SChu~. ~ . . ' " , •. , 1/(llil~::fii'è ;~~:~;1=~tn

15
,ooo kilo~ ezntre 2,0t~OOO 

burt>au particrilier, qui est situé tout au fond de · 1 ••• ' , gni.nds que le nôtre, et peut-être 1.iabltés .par des· -<des.info1·mattons e ~ei.se. - Jeudi 5 mars, une matinée Labiche sem donnée Le11 cours ont .ëg11.lcmMt subl une hausse de 5 et 
?'appllrteroent: , , LA PERTE Of'l'" DJYEfltAPS ,. '- l:.es nau(r8"'.""'-~-de ~-•~f.res d'une pltts haute :perfection ,organique"· · ~ • ---- salle· d'Hoaiculture, 84, f;i,t6.de Groo.ed.e.•.'s,ous ·la iPatro- 10 ce,ntimes en clôture 'Slll' les cours d'ouve, rturé. 

Le coffre-fort avait eté èambriolé. TOutes les· Vt\•' ·ro,i · · a t l ·da t ~té ,.mf>·~à L REVUE d 1u 't[e t Challam l La nage de Mme !wgène Labiche, la veuve ao l'.illuStl'e • . te . . ..:...~ , d ercops on es ea, vrei.,on recu ...... 1a ce De là ~ t. • a • u mars. con D : 0 - • auteur comique. Uoe ·c.au.serte ,sera taito po.r 'Mme Jane -'-·-· g 
leurs qu'il. -eon nait, représen\'i'nt. une s.omme o .}qui-SO'ntail nombre .de,doo'ze. • ~ d t cour, Ldtre,; foëditu; A-uatolo Leroy-Beaùlicu, Mme ·ltis,me. Le l'o!lagç ~ J.I\ J•rurle~, les 1•e!Us OC!cauz, ' 
S,400 francs, avaient disparu. • • , . _,,' . L'iiihunl~_ti94 ·a -etè laite-dans Je cimetière do Plo- ~ • UabsUTdité de SUPP,wie'r qtIJ le créatellf' e ee te • AJpb:Daudct, Gyp, Taiide, G:Ohllet, -etc., la Que:- Mol seront joués en grande partie f:.t la. G1~111ma1re Ç!I· EAU D'~O,UB-IGANT'-'u'•••••••••-•·•••·••~•".J:.9.IU:ft,·-·· a.. 

Il n'avait pa.s , fallu .µn èffott bien consldârable . ,gqff; ·en pi'és:eu.œ del'r.dmioistrateur de l'ins.cripti.nn,_ inirnagiuable, vastitude de soleils -et, -de syStmneS, "(iOfl du divorœ; Rmilo . .F9.4fu..U., de l'Acp.démie. Gœthe tièremeot 'i)&r ,des arli:stes de nos meilleur-es seènes, • ., •• .... 
pour ou_vrir, ce ~frre•f!lr.t. ,qui1 étànt1 d'un m~élo maritime,, de la municipalité ,d'Audiem.e et de ,}a po- remplissant pe

1
~~~~

1
inflnité

1
s de ·tel'es~?~:sS!'.J ..,.e~~Niel1r.sdte'.; R.L:onpin, l'Elpr.ü des 0,11'.~au-dowler- l'Odéon, ls'Palais-Royàl;les Varié~. etc. • 

• trea ancien, •1ù1.va1t•que du bolf~ comme ga.r-n1turu pulinion~ :" • , , :' , , • ép;0uv~r un m ,.,t ".·'""' pour a pi Y g • ure 'ti.qµes; 'li. de, Mflmmarot, \Utie magicie,m.e"n.,,,.rne; _ De MOll.te-Carlo: Samedi'prochail'.I, àl'oeea!!!iOn du 
.intrc '!eS j'laquès de ~le. Il a.vait suffi -d'enlever M~ Herbot'Gy'e, consul a!lglais' "?, Brest, a reçu _ _c!e qu esC'·:I homme, habitant d~gradé peut-être ou mal dé-, A.,Alfial~t,_le Slyle citez $lendlt</ll {document:s inê- celltenalro de Berlioz. le monument,ccimmëmorâtif du 

- .:..~ ; "'quêlques...-is et· de-Cairë"'."des ~ées sur la po·rte·pour • l'armateur de Sunderland, propriétaire d.n navue. -velopp6 i,,'une des plu~ l1:~titos planè~s~~c.h~s à 11!1 ài~). etc. --· grand ttlusicièO: ·&era inauguré par le prince A'il)e11t, en 
qu'eHe cédât. ·un, t~légmi:ri.mo l'informai;it quo l'éC,.,Uipnge se _com- soleil_ de second ou tro~siè:m~ rang. • . . Pal'is, 12, av• d,e 1:0pé~a. Dire'cteur, Jean F'inot.,, présence d'une délé!:fation de llnstitut, de la famille Ue PRENEZ GARDE, xaaamo 

Le survfoe de· 1a Sûreté fut immédiatement pré:ve; posru.t" ao .iix-hult personnes et qu il n'y av.ait pas Mais, pen~m les vm_g~10q dermères .annéO§..une , _ _;.__ Berlioz oi des autornés de.sa ville natale,. 
nu. M. Blot,sous-ehef de JàSllretC, a ouvortiune dèpà.sssgersà•boM. • 'J- , masse,croissa.ated.efai~eid'observations,oqnduisa\lt .., d" ê ~l à 'M lI:.'H Le monument, œuvre da .MM. Bernstammet Paul ,-.,.ou• comm•uc•,cl ,ii. ~•~• "" gr.,..(r, c•ciit vÜÏÙir. 

• Pa,•n•• •do.11e to11• lèu• 'Jours d.,11.-1 da,ag,;ell d• 
THVRoiolH.li: Boun, et vcU"• taille ree(era ou ~•• 
vi .... dra sv<1Jfe. -LejlacoAdc I/04ngiu .,, u:pUi4 fnuu par r• 
LASOB.A.TOIRE. t., r .~1Ctil~a.adu11. Parla, ,_lilMNll-)lllt f110 rr. 

anquétti qui lut 1:1. donné IJ& conviction· que fo yol , ~i' . 1 _ :i . .• à une connaissance plus détaillée et plus _précise des- Oue_ls ~eum~-nts •Opt r V é erce . eureux RÔussel. sera, dit-on. d'un bel eff~t décoratif, • 
n'avait pu être commis in• par un en,~oyé ou un • . . étoiles et de;;, systèmes solaires, a Jeté ~r ce très in- _ , la c~,o~s~ hët:?lne do so.n :iouve~u ro,ma1;1 .• le /ou'; 'Le m'êm-e Jour sera donnée une reprbentation éela-

IN. FOB.MATl,ONS DIVERSES , '"---••"• p,obléms d• no•- -,ppe,,.avoo<'un,·v,irs une. n,l.d une Je.une fil{~ d'.-a~;ourd'h:ui? No_ o-s hino.ron_s, tente de la •Dàm,u1tion•(U Ftiust, dont Mme Emma ·Calvé, 
domêstiqui;,. Le cambrlo age a eu lieu ier, daus !a ,..,,_.,,,,...... ...,.., • l I d t é <4 M'l T •~o· ,, "•nou" seroet i•• m•-·oque, 'u<·~ ,matinée, ca1· la concierge a très netWmènt entendu, · - t;a Société des a~ste.s !ra,nçais a procédé, hier, à ·1umi~ nouvelle et inattendue. Quoique..œs décou,,el'j ~ais son ivre es pas5ionnant e vte e e v n " •' am...,,- "'" _,., "'""' -··

1 
"' .,,-

vers sept beurës .du matiri',des allées,et veoutlS 1•l'.élecjion _de deu11: membres du jury dè peinture,: efl ies n'aient aucune relation avec.les dogmes pacticuUers fua_nenduej ____ pri!tes. •• 

• TRAITEMENT INOFFENSIF ET ABSOLUMENT Cli.RTAIN• 
- J.Voir soin de bien spkifier~ Th1rOlàUle Bout.,. -

: dans les OureaU:x de ·ta éliancellerie•qui se trciuvent remplacemen_t do MM:-Benjamin-Constant et Vlbert. de la religion . .ehr(itienne, ni d'aUCWTa .religion, ils. ~n- - • • • 
au-dessus de.sa. chambre à coucher. U_y -a eu 86f. votes-exprimés parmi lesquels J.1 bulle- , dent. néanmoins à P.rouver .que notre situation dans fu- La No~vetle R_eTae p~blie, dans son num~ro d~u-

. d · ' tin u1s 2 b--"·lin bla ' • • · • t -- 1 1 ,. • _, ,...i ._,_ t b b'· • -• jourd'!nu, un article fort mtéressant de M. Jules Gle1za . 't'Lc baron,'av:ait A son se11:v1ce un 9mestiq_ue sn. 1it uuc s ncs. . . . mœrs~ene 6 ~11.vraune, .... sp~c,:""e p_r.o a_><eme, ... sur l'Afrijue occidentale française. Dans cet article, 
ilUi&se nommé Schmidt qui. justement hier: rnatm, M. 010gène ~taillard a été élu_.Par ~ veux et 1!· Paul unique. Cette sit~ati?n serait telle qu ~lie prêtera1t,de la 

I 
M. Jules G eize, qui est aussi rédacteur en chef du Jour-

c8t venu pre'ndrè une le\&.l;C cliez la concierge,,rue Chabas par 23~ voix. . , ~ , force à la $écrie, ooui.enua par plu&eurs grands pen- nal l'E.xposi.tion de ua11oi' émdie le programme des tra-
J.e l'Université, tlt qui depuis a disparll- Ont obtenu OOSuite le ,nlqs de voix::. Ml>{. Gag!Jiar~ seu1-s et ècri"(ains d'aujourd'.hui, que l'objet d le ·des- vau:x n1'rê~· Par Je, goÙverneur généra). de l'Afrique 

On croit que Schmid~ a un complic,. Bergeret, Adler, Déçhenaud, Guinier, Wéry et Butret. • - sein suprtme de cet immenst: univers serait la produclioii occidentale fl'UIÇaise. 
' ~ ~ ,, ·-i 

LA'MUSIQUE 

Concert au NouvcauaThéâtre; M. ~çgfrîed.,Wagnor. ~ 
Concert au Ch"fitelet: les RëaUtui1es·de Gésar Franck. 
- Concert à la &hola. ca>1t.orum : l'0de funtbre, d8· 
iean-Sébàstien Bach. - Le quatuor Joach!lll. 

• '-.· ' 
. Hier, tanfüs qu'au Nouveau-Tliéâtro· M. Sieg­

fried Wagner dirigeait la.Symphonie en la fort 
méâiocrement, à.Vec rilinutie et molles~e à la 
fois~ lo. lifarche fu11ebre du· Crépuscule des Diellx 
de façon bea:ucoilp plus rsatisfiisanle,, et Sieg­

~t1·ied Jd,11ll tout à fait agréableinent, da.n·s le 
mouvement léger et souple qµi est le véritable,; 
tandi~ cju'il faisait entendre des fragments 
de .son opéra He1·:;og Wildfang; dont on ne 
saur~iten vérité rien dire, sinon (!ue les formn­

rles c~ procédés de Bayreuth y sont ,appliqués 
avec un zèle scolaire; \ebc'est tout naturel', mais 
valait-il bien la· peine de _montrèr· que le fils 
même du dieu peut, tout comme un autre, faire 
de mauvais Wagner?) tandis que ces cl.Jases di­
verSes se passaie'nt dans l'un .de f.lOS concerts 
dominicaux, dans l'autre., on· inte,prètait les 

·.néalit11des. ll faut rendre bommage~à l'activité 
-de M .. Càlqnne,'_qui nous donneceS Béatitudes aus­
sitôtaprêsle Faust de Schumann; eUI fa~t le lo,uer 
grandement de nous avoir rendu l'œuvro deC6-
sar Franck, qu'il fut le premier, ·:voihi.•dix ans, à 
exécuter· dans son entiù, et que l'on n'a pas 
entendue depuis. . 

C'est sans riul doute-une des œuvres les 'P.lus 
ltaportantes et les plus nobles que la mUsique 
française ait.p,roduil;cs. Je n'ai point la pla'.ce 
,aujourd'hui de vous en parler aussi longue-. 
ment qu·eue le mérite, et de -l'a.nal.yser par le 
dl:Stuil-; je.voqdr.ais -seulement en.. indiquer ll}s 
çaraclàres principaux. Son pr.emier signe, celui· 
iµi la distinguë' d'e:_bord de la plupart _,~es œu-

-
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vres,contemporaines comppsées sur des paroles sou'.Veraine· de fa voit d'en haut. paratl.àdmira­
ou su-r de5;.sujets_sacl'.és, c~est la nature même bic la pretnîère fois, beau encore la deuxième 
de sorr idspil'8.tion : elle est un ·acte de foi. Le et la t'roisiQme;, pui5; on se lasse pêu à pecu de 
musicien !lui L'écrivit ne fnt·pà.s conduit.à l'é• cet effet uhique, rép/ité si souvent. César Franck 

'crire par l_p. penSée prorane-de traiter' un thème ne s'est pas du tout avisé qu'on pouvait en être 
qui lui semblait plus ou moins ravo.ra.blc à la lassé: c'est qu'il n'en était pas lassé lui-m·ême; 
lllusiqu!}, lll4jt, _pélr le ferv.en't pésir d'expri- c'est que pour lui ce n'êtait pas du'tout.ce que 
mer dans son langage préféré la piété dont 1·'appelle, en termes sacrilèges, « un effet '!,.mais. 
son â.mo était pleme. Et une nuance particulière a vér:ité même et la vie de l'âme. Cëtte répéti­
de piété: ·1a piété attèndrie et sereine; c'est ce tion trop •rréquente àe la m~me. disposition et 
que montre, assez le choix d·u sujet eL le u:. du même çontraste n'est pas la seul~ cause de 
tre même de l'œûvre ·Var ce trait singulier, monotopie de la partiti'on des Béatitudes; il 
leS lléatitudo!'S semblent à peiné uneœu'vrede no- èn existe une autre, non moins sensible, q1;1i est 

.. t.re ·épOque·; elles font aussitôt songer aux temps la' sorte même du sen_timen.t dont elle est inspiM 
primitirs. où l'art était un(} forme du sentiment rée. Elle est pleine de candeur, de douceur, 
religieux: l'esprit dos vièux maures les aoime. d'extase et.de foi; elle en regorg'c, elle en dé­
Leur se·cong.. tr~it, qui' est' une consé(l_uence na- borde;· .et· cela dure tout un après-midi. C'est 
"tu relie du premier, é'est l'élévation eonSta.nte un état d'âme célest'ement pur; si pur et si• cé­
dc leufstyle, l'abséncc des agréments èxtérieùrs lesle qu'à.' moins d'être. un saint, on trouve dif-

• par quoi tin artisf.c habile séduit le public.~Le fkile d'y demeurer lorigtêmps. César Frapck 
« p.ère " Franck n'a pas . un moment Pensé A de étàit. uri sai·nt, et cet état d'âme était son état. 
telles habiletés. Il a eu pour unique souci de ·habitueh M;,iis tout le monde n'a point·ces dis­

. traduire en· musique la beauté profQnde du positions à la béatitude; et il arrive qu'à la fin 
texlè divin;· et cette sincérité fervente, ce dé- de la journée on s'ennuie de contempler sans 

~~ai11 ou pre~q.ue cette ignorance des petits relâche, si l'on.ose·parler comme faisait hier 
.yioyens, achèvent de donner à son œuvre un un admirf).teur· irrévérencieux,_ le· geste onc­
"aêcent qui n'est qu'à elle. : tueux de ces mains ~ toutes dégoûttantes de 

Ces qualités presque a:ngéliques,ne vont d'ail- grâce». • 
_leurs pas sans quelques déf~uts. 'l'out d'abord, On voudrait bien enteri.dre çà et là quelques 
la parlHioil, cdont la_ longueur _est. considéra- accents d'm;ie pa,ssion plus terrestre. 11 y 
ble, est plus monotone qu'on ne vouürait~ en a sans doute : les chants de ceux qui 
nEl!e eSt divisée en huit parties, comme il •cherclient la richesse, et de ceux qui pour­
y a huit Béatitudes; et chacune des parties -suivent, la. ven.geanoo, et de ceux qui se 
est Construite e~actem·ent ~ur le même plan. Un plaisent à la haine.·Mais, par malheur, ou·par 
cbŒur, ou un ensemble de· voix, ou u,.ne voix_ bonheur., ces mauvais sentiments é~ientétran­
seule,;expdse la conception profane du monde, gers au bon César Franck. Et on je vOit tout de 
chante l'amour des richesses, ou -se lamente • ,suite; on le voit trop. Il ne sait les exp~imer 
sur Jes do'uleurs de _la viç tiumaine; et le que d'une manière facticoet·conventionnelle; il 
Christ, réP,ond par les paroles saintes : t1 Bien-. s'efforce d'imaginer quelles sont les émotions 
heurcùx les pauvres d'esprit~, ou,« Bienheu- • des mjchants, et n'y réussit guère; et lorsqu'il 

. reux ceux.qui pleurent J). ·Le contraste· que fait veut imiter lïtpreté;·la •violence ou la. ful'eur de 
aveçla. vain~ agitationdesvoîx)t:i'restrés lapailt leurs limes. il ne trouve vas d'autre moven que 

', •i 

'de faire bêaueou]) de ta.page, et il eml)loie ·ce 
moyen avec une naîveté touchante; les cuivres 
Î'ugissent, et lès cfmb<!,1es, et toute la batterie 
tonnent à cœur joie. Le tapage est ~norme en 
effet,,mais sans g11ande utilité; l'expresslon d}~S 
passions huma.ines n'~n ~st :pas. plus vive 
ni plus TorLe; l'orchestre devient seulement 
--d'une "iourdeuf' et d'une brutalité assez dés-
-obligeantes. Si bien que, malgré l'o.bus de 
suavité.angélique qu'on trouve dans les Béati­
tudes, on revient avéc contentement aux pas­
sages de tendresse etde piété.·Car l'unique dé-

• faut. de ces passages-là, c'est d'êb:o .trop 
-nompreux pour une se,ule œuvi;-è .: •il~ sçmt 
• d'une profond~ur et dune noblesse mcom• 

par8.bles. Le prqlogue, la deuxième Béatit.ude 
.. JJ.i.éh!t,eu1:eux cei~ qui sont doux; la,quatri~me, 

Bienheifreux ceux qui ont faim et soif de jus-
tice, la fin de la cinquième, Bien!tet1reux 1es n~i­
se1·icordieux, la huitième, Bienlteureux ceux qui" 
souffrent persécution pour la justice, sont des 
choses shblimes par'la pureté et la sincérité du 
senliment, en même témP,s que par la beauté 
du style musical... Mais tOut.de même, quelque 
soit le prix des Béatitudes, le véritable Franck 
n'est pas\;)., non plus que dans Rédemption, non 
plus que dans Psyché; il est daos la. musiqua 
pure, d11.ns la Symphonie; et, mieux·encore,dans 
la musique de chambi:-e : dans 1~ Sonate, dans 
le QL1atuo,-, surtout dans te Quintette. Là, il est 
to\Jt cntiér admirable, et l'un des plus grands 
musiciens que.la France ait ·possé_dés. 

La Sê!iola canton.mi a.-fait imten(lre jeudi 
dèrnier une œuvre de Bach ·consic;Iérable et sin­
gulière; L'Ode· funèbre fut composée en-i727 

,pour célébrer la mémoire de Cbristiane-Eber,:, 
hardine, princesse électorale de Saxe ét reine 

. de Pologne. Christiane-Eberhar.dine était p11.r­
ticulièrement chàre à. ses sujets protestants : 
seule dan~ la fa.mille l'égnailte, elle avait re­
fusé de devenir catholique; elle avait re:nOncé 
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à. la couronne pour ,garder .sa foi. Sa mort 
émut profondément le P.ays sur lèquel etle 
c1.vait régn6 1 èt ~ean-Sébasiien ,septit ·cette ëffio­
tion ~commune. Est-ce la cause pour ',JaQue\le 
!'Ode funèbre a une forme spéciate 1 qui la tlis­
Ungue •netlement des cantates ou des messes? 
Je .ne sais. -Mais il y a daris.cette Ode ·une'élTu­
sion da lyrisnie plus libre et plus,.eonstante 
qu'on ne le voit ordinairement chez Bilch. On 
n'y rencontre point d'airs à vocalises, mais 
presque uniquement desphrasr,s de déploration 
la,rgement épan.dues, t;0upées de Chorals, dont 
les deux derni_ers ont nqe beauté particulière. 
Et il s'y tfouve une page ëtonnanle,.un récit 
poui' voix d'alto, soutenu, enveloppé pai: un 
~cèompagneàrent. orchestral où l;lach a voulu 
reprâsenter la :voix. des doches sonnant le glas 
pour l'iltuiStre défunte: accompagnement qui; 
par le 'r,ythr~rn, par~ l'harmonie, .. par· l'ins~ 
trumcnîat1on, est la chose la plus neuve et la 
plus .saisissan,te, la plus pittoresque et la plus 
expressive· qu'on puisse concevoir. C'est une de 
ces pages où le vieux mattre, , comme en se 
jouant, montre avec éclat que toute lo. musique, 
celle d'aujourd'hui ou de demain oomtne celle 
d'hier, celle-de la sensation comme celle du sen-· 
timent, est C(!n.tenu,e en \ui ... Avant l'Ode furi.è­
bi·e, on av.ait entendu le Concerto en 1·é majeur 
po•~r piano, violon et fiûte avec orcheslre, con­
certo mer\'eilleux ·aussi lui par l'imprévu et le 
nouv_eau· d'e certains dètails, non moins que par 
la solidiLé. de la for~e. clas:.ique; il fut· joué à l 
miracle, avec uné pureté de style, une jus­
tes~e et une puissirnce d'interprétation 11.dmira,­
bles, par Mlle Blanche ;Selva, .c~tte extraordi~ 
naire jeune fille qui, à vingt ans -à. peine, est 
avec M. Risler ce qu'il y a de 'plus fort' et de 
plus parfait aa·ns ~~O p_euplc iniiomµrable des 

avait formé de nous filireeonnaHreles mei\leul"es 
comp(l.gnies de mu.sique de chambre de l'étran• 
ger, rio us a conviés à entendre, 'le Quatuo1• Joa­
chim. Mais il n'.est pas trop ta1rd pour vous parler 
.do lui. 'Cà.r les sbïrécs biï ce q\lattior interprête 

. d~s œuvT'es de Beethoven, de Mo_zart, 9,e Haydn' 
et de Schumann·sont de celles dont la mémàirs 
demeure, et l'on ile peut ,rièn rêver de ·,pTus 

, beau q_u'urie telle interprétation : elle exauce 
les vœux les plus témél'àires des amis les plus 
ferventS de la musique des martres. Elle ~st 
égale à cette musique; elle lui est•semblatHe; 
elle est cette musique même. On oublië, en écou~ 
tant M. Joachini' et ses•cûaipagnons exécufor,le 
onzième ou J·e qùatotzième qualùo.r, qu'il y a"4es 

pianistes: ,.~L , ~- , 

~ _,El'n pe!]· de ·tempi·~, passé depuis· q~e la -so--' 
ctêté phllharmon\aue fidèle au dessem qu'elle 

. exécutants ;,on dirait q,ue c'est le géllie de Bee~ 
Uloven qui s·exj)rime spontanément,' directe­
ment, sans intermédiaire. Chaque phrase, oha­
qu.e contre-stijet, ·chaque des'sin instrumental 
est à so'n plan, a exactement la valeur, l'in.1~brw 
tance, l'éloquence qui i\Ii conviennent. LeS pàr~.,, 
ties secondaires ne s'elTorcént point d0 "sortil' » 
indisc~ètemen~; • la pa1·t~e principàle ne tente 
pas de dommer. Nulle recherche ·do l'.ef­
fet;.,mais un soin, un dësir, une P,a!jsion in~ 
ceSSant~ d.e pé,nétrer et Qi:J tra~.uiro tout\3,)a 
pensée de l'auteur.,Et quel style! Quelle gran­
deur ·eL 'quelle simplicité, ~quello sobriété et •. 

, que\le.nqblesse à la rojs I Le souvenir de -ces 
,séances est au nombre des Plus, beaux. sou:ve­
nirs àïnterprétation musiGale qt1é.1lloff puisse 
garder; il• prend place ·auprè_s- tlu souveriii'"ùe' 
M."Richter dirigeant la N.etmi,__ème syrn'f)honje, 
du sOu•Vêriifde M:'Lévy dirigeant Parsjfal. 
Mêmê pênétfa.tion de l'esprit des m;\Hres; 
mème' noblesse, même 'simplicité, thème· dé:. 
dâin de, 1~ef1et. C\~~lt la grande génération d-es 
musicfens allemands. Quo VA!lernagne les corn- . 
pare à ceux qu'elle a mài{ltenant : reut--êtra 
elle comprendra pourquoi l'on-- peu pen&er 
q u'elle e$t en d.écadence. ' 

Puuwl..ù.o. -

.• 

' 


